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« La régression sociale ne se négocie
pas, elle se combat »  Henri Krasucki

Unis jusqu'au bout pour le retrait
ancrer le mouvement de blocage de l'économie

et vers une grande manif nationale
Hollande   en   digne   continuateur   des   pires
traditions socialistes persiste dans sa soumission
aux   intérêts  de   la   finance,   du  MEDEF  et  des
directives européennes.!

En   face   le   mouvement   s'ancre.sur   le   terrain
économique dans les régions : blocages dans le
Nord Pas­de­Calais, Normandie, Bretagne, Pays
de Loire, Aquitaine …

Secteur   des   raffineries,   transports,   ports   et
docks … les grèves montent en puissance.

Pour   l'emporter   le   mouvement   populaire   doit
grandir en capacité d'intervention et de blocage
de l'économie ET en capacité de rassemblement
et d'unité.

Les casseurs au service du pouvoir 

L'histoire  sociale  de  notre  pays  montre  que   la
bourgeoisie   et   les   gouvernements   se   sont
toujours servis du cycle provocation/répression
pour semer la division dans les mouvements qui
contestent leur politique afin de les isoler, de les
couper   du   soutien   populaire,   de   jouer   sur   la
peur de la violence.

Nombreux   sont   ceux   qui   s'interrogent   sur   le
dispositif policier mis en place depuis plusieurs
semaines et   le  rôle  de certains préfets  comme
celui de Paris lors des manifestations.
De   fait   ce   dispositif   permet   de   manière
récurrente et scénarisée aux casseurs de prendre
la   tête   des   manifs,   de   s'attaquer   aux   services

d'ordre syndicaux comme le 12 et le 17 mai (à
Paris   et   à   Marseille   notamment)   ,   afin   de
bloquer les manifestations elles­mêmes, et à la
police de procéder au gazage des manifestants
qui   n'ont   strictement   rien   à   voir   avec   les
violences, aux médias de tourner en boucle sur
le désordre !
Le pouvoir   socialiste  en  grande difficulté   joue
avec le feu !

Il brûle en utilisant la violence des casseurs et la
situation   d'état   d'urgence   d'interdire   toute
manifestation.

Plus que jamais le mouvement syndical n'en
déplaise à ses détracteurs de droite, policier
ou   soit­disant   « autonomes »   constitue   la
colonne   vertébrale   de   l'épreuve   de   force
engagée.

Ceux qui s'en prennent aux manifestants et aux
services   d'ordre   ne   sont   au   fond   que   des
supplétifs du pouvoir chargés de provoquer les
divisions et le trouble !

Plus   que   jamais   unité   des   travailleurs,   des
précaires,  des   salariés  et  des   sans   travail,   des
centres   urbains   et   des   banlieues   jusqu'à   la
victoire !
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